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Kaukasus statt Korsika

Die Frdnzösin0en ßrigit te
C-ir la, l lele. l  Chadwick und
lvlärianne Sunner (v. l .)
erzähltcn rm PufirDeJi iraLrs tt i t
hrer Musik von einer Reise
durch Georcien.
(Fotor les)

Münster - Geografisch liegt irankreich zwar nicht am Schwarzen

Meer,  musika l isch schien das aber  belanglos,  so ver t raut

schöpf ten d ie dre i  Französinnen von, ,Voix  Polyphoniques"  beim

Konzer t  im Pumpenhaus aus dem t radi t ionel len L iedergut  aus

Georgien.

Bei  dem aus Marsei l les s tammenden Tr io ,  das s ich im Jahr  1991

zusam mensch loss,  s teht  e igent l ich d ie Musik t radi t ion der  f ranzösjschen

Mit te lmeer insel  Kors ika im lv l i t te lpunkt :  d ie  , ,Pul i fun ia" ,  der  zumeist

dre is t immige,  t rad i t ionel le  A-Cappel la-Gesang.

An d iesem Abend,  der  Tei l  der  Reihe ;Klangkosmos Wel tmusik"  war ,  g ing

es aber  ausschl ießl ich um das Land am Kaukasus.  Inspi r ier t  wurden d ie

Drei  von e iner  Reise durch Georgien.  Ihre Er lebnisse und Er fahrungen

ver tonten s ie nun in  e inem bunt  gemischten,  musika l ischen Reisetagebuch,  das von dem f remden Land

und seinen jahrhunderteal ten Tradj t ionen erzähl te .

Kein Ton f ie l  indes über  d ie e igene kul ture l le  Herkunf t ,  über  Kors ika.  Was zunächst  verwunderte,  da

sich das Tr io  se inerzei t  gegründet  hat te,  um dem in Vergessenhei t  geratenen kors ischen Kul turgut

neues Leben e inzuhauchen.  Ein Vorhaben,  das auch durchaus pol i t isch br isant  war ,  zumal  d ie

f ranzösische Regierung d ie kors ische Sprache -  und damit  auch d ie Musik  -  bekanntermaßen lange Zei t

s t reng reglement ier te.  Keine Pol i t ik  a lso von , ,Voix  Polyphoniques" :  , ,Uns geht  es bei  d ieser  Auf führung

nur um die Musik ,  d ie wi r  e infach l ieben",  sagt  d ie Sänger in Helen Chadwick.  Musika l isch haben Kors ika

und Georgien v ie les gemein,  h ier  wie dor t  is t  d ie  Polyphonie wicht iger  Bestandte i l  der  lv lus ik t radi t ion.

Dass das Tr io  in  se inem Element  war ,  hör te man mi t  dem ersten Ton.

Reduzier t  is t  der  Auf t r i tU Br ig i t te  Ci r la ,  Helen chadwick und Mar ianne Sunner benöt igen nur  e in

lv l ik rofon,  ihre St immgabeln und e in Glas Wasser ,  um die beanspruchte Kehle zu er f r ischen.  Und doch

schaf fen s ie es,  d ie Gäste auf  e ine beeindruckende Reise mi tzunehmen.  Von der  Hauptstadt  T i f l is  b is  in

abgelegene Bergdör fer  im k le inen Kaukasus führ t  der  Weg,  s ie  erzählen von Si t ten und Bräuchen der

Einheimischen,  von Hochzei ten und Festen.  Zwischen den L iedern ent führen k le ine Anekdoten das

Publ ikum in d ie Fremde.  Und für  e inen Moment  scheint  das Schwarze Meer ganz nah.
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Le Caucase au lieu de la Corse

Münster.

Autant sur le plan géographique la France ne se trouve pas à côté de la Mer Rouge, autant sur

le plan musical, lors du concert dans la « Pumpenhaus », cela semblait sans importance,

tellement les trois Françaises étaient à l’aise dans ce  répertoire traditionnel.

Ce trio originaire de Marseille, qui fut créé en 1991, a travaillé au départ autour de la tradition

musicale de la Corse, île Méditerranéenne : la « pulifonia », le chant traditionnel a capella, qui

se chante à trois voix la plupart du temps.

Mais lors de cette soirée, qui faisait partie de la série « Klangkosmos Weltmusik » il s’agissait

exclusivement du pays du Caucase. Les trois chanteuses ont tiré leur inspiration d’un voyage

à travers la Géorgie. Elles ont mis en musique leurs aventures et expériences dans un carnet

de voyage musical, un mélange coloré, qui raconte un pays lointain avec ses traditions

séculaires.

Pas un mot cependant fut dit de leur propre origine, la Corse. Ce qui pouvait sembler étonnant

dans un premier temps, puisque le trio fut créé à l’époque pour insuffler une nouvelle vie à

l’héritage culturel corse qui en passe d’être oublié. Un projet qui avait aussi un sens politique,

puisque le gouvernement français, comme chacun sait, avait réglementé sévèrement la langue

corse – et en même temps sa musique. Donc pas de politique chez « Voix Polyphonique » :

« C’est uniquement de musique qu’il s’agit pour nous dans cette représentation, celle que

nous aimons, » affirme la chanteuse Helen Chadwick. Sur le plan musical, la Corse et la

Géorgie ont beaucoup en commun : ici comme là-bas la polyphonie est une partie importante

de la tradition musicale.

Dès la première note, visiblement, le trio était dans son élément.

La mise en scène est simple ; Brigitte Cirla, Helen Chadwick et Marianne Suner ont juste

besoin d’un microphone, leurs diapasons et un verre d’eau, rafraîchissement indispensable à

toute gorge éprouvée. Et pourtant elles ont réussi à entraîner leurs auditeurs dans un voyage

impressionnant. Le chemin conduit de la capitale jusque dans des villages de montagne

perdus, racontant les us et coutumes des indigents, les mariages et les fêtes. Entre les chants,

de petites anecdotes emmènent  le public vers un monde inconnu. Et pendant un instant la

Mer Noire semble tout près.


